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réelles, d'avoir égard aux signes des trois fonctions
i,    r,   — KB.
Supposons enfin
(32—ay = o,        crclKs—L5M5—o. La dernière de ces deux équations pouvant être mise sous la forme
on aura en même temps
— Ê!       * — ê!
'a                 a2                                 _
Cela posé, l'équation auxiliaire en y deviendra ou, ce qui revient au même,
Cette dernière équation aura ses trois racines réelles égales et positives si M5 n'étant pas nul K5 et M5 sont de même signe et, dans ce cas seulement, la proposée pourra avoir toutes ses racines réelles. Pour qu'elles le soient en effet, il sera de plus nécessaire que c{ soit négatif et que la seconde des équations (10) ait ses trois racines réelles et inégales, ce qui entraîne la condition
'    '     Ns<o.
Ainsi, toutes les racines de la proposée seront réelles si l'on a en même temps
Ci-<o?        ocâ — (3yz=o,        P2—ayzzro,        K5M5>o,        Ns<o
ou, ce qui revient au même, si l'on-a
Ci<o,       <?i^K5—L5MB=o,       K5L5N5—Mg = o,       K5M5>o,       N5<o.
Dans* cette hypothèse, K3 et M$ étant de même signe, il faudra, pours par les signes des trois
